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tournants eclaires par de grands reflecteurs, et qu'il en est merne
quelques-uns ou. les eclats sont a peine le dixieme des Eclipses. N4an-
moins, il etait a de"sirer cju'on put augmenter la duree relative des
eclats dans 1'appareil lenticulaire, pour satisfaire les marins, qui trou-
vent toujours les eclipses trop longues.

25.   II est aise" d'augm enter autant qu'on le veut la divergence des
rayons e"mergents, en rapprochant ou Poignant les lentilles de la lu-
miere centrale; mais, comme alors la divergence croit autant dans le
sens vertical que dans le sens horizontal, on perd beaucoup de rayons,
et i'lntensite" de la lumiere diminue suivant un rapport Lien plus grand
que celui  de i'accroissement de sa dure~e; car le premier rapport est
le carre du second; c'est-a-dire que, si Ton double par ce moyen la
duree des e*clats, leur intensity est re~duite au quart de ce qu'elle e"tait
d'abord. En employant des lentilles d'un foyer plus court, on tombe-
rait encore dans le meme inconvenient; mais au moins on diminuerait
^ la fois le poids de 1'appareil et les frais de sa construction.

26.   Je me suis propose" d'augmenter la dur^e des Eclats sans en
diminuer la vivacit^,- et sans accroitre neanmoins le volume de 1'objet
eclairant ou la depense d'huile. J'y suis parvenu facilement, sans rien
changer a la disposition des huit grandes lentilles, en me servant des
rayons lumineux qui passent par-dessus, et qui autrement seraient
perdus. 3'emploie a cet efFet huit petites lentilles additionnelles trap6-
zo'idales, de om,5o de foyer, dont la reunion forme au-dessus du bee
quadruple comme une espece de toit en pyramide octogonale tronque"e,
qui laisse passer la chemine"e de la lampe par son ouverture sup4-
rieure. Ges lentilles enibrassent un quart de la surface de la sphere
qui a son centre au foyer commun, et recoivent ainsi plus du quart'de
la totality des rayons qui ^manent du bee, puisque rh^misphere sup^-
rieur, ainsi que nous 1'avons d^ja fait observer, en contient plus que
1'hemisphere inferieur. Mais, comme onest oblige" d'employer des glaces
6tamees pour ramener dans une direction horizontal les faisceaux lu-
mineux qui sortent de ces lentilles, line grande partie de la lumiere in-
cidente est absorb^epar les miroirs, m.algr^ leur inclinaison prononcee, phares a leuxonner, pour y substituer successivement deux combinai-
